
 
 
 

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
Dans notre quotidien et pour la rédaction de notre Projet de Vie, nous nous référons aux 
lignes de conduite édictées par Imaje. 
 

PHILOSOPHIE D’IMAJE 
 
 
QUELQUES LIGNES DE CONDUITE A TENIR POUR GARANTIR UN ACCUEIL 
DE QUALITE A L’AIDE D’UN LANGAGE COMMUN AU SEIN D’IMAJE 
 

« Les passions tristes diminuent notre capacité à agir, elles proviennent d’idées 
inadéquates. Les passions joyeuses liées à des idées adéquates augmentent notre 
créativité » M Garrigue Abgrall. 
 
• L’enfant a besoin d’un adulte bienveillant, heureux. Les émotions de l’adulte qui 

travaille avec des bébés importent. La bientraitance pour tout le monde est 
primordiale, que ce soit pour les bébés, mais aussi pour les adultes. 

 
• Les tétines et les doudous restent à disposition des enfants, quel que soit leur âge. 

Ils doivent pouvoir en disposer de manière autonome, gérer librement leur 
utilisation et ceci afin d’apprendre à gérer leurs émotions. C’est un moyen de gérer 
lui-même ses besoins émotionnels et d’aider à la construction de sa sécurité 
affective de base. L’adulte doit être à l’écoute du besoin de l’enfant et le respecter, 
sans rien imposer. En fonction du développement de l’enfant, l’adulte pourra 
l’inviter à déposer sa tétine dans sa poche à doudou, afin de favoriser la 
communication sociale. 

 

• Les émotions ne sont ni des caprices, ni des banalités, ni des moyens de 
manipulation.  -La colère, la peur, la tristesse, la joie, l’étonnement et le dégoût 
ont chacune leur importance et c’est à l’adulte à accompagner l’enfant pour qu’il 
apprenne à les décoder et à les gérer.   « Le bébé ne sait pas se réguler 
émotionnellement seul, il ne se régule que dans le lien » M Garrigue Abgrall. 

 

• L’enfant a besoin de repères, de continuité, de permanence et par conséquent, tout 
le travail d’encadrement sera réalisé dans ce sens et avec du bon sens.  L’enfant 
reste au centre des priorités dans la réponse à ses besoins. 

 

 
 
 



 
 
 

 
 

 
• Nous voulons que la journée soit ponctuée de repères précis pour les enfants et 

que les rituels soient maintenus pour jouer leur rôle premier d’élément 
sécurisant.  Les routines c’est important, augmentez la prévisibilité ! 
 

• Les coins permanents doivent être présents, aménagés et à disposition des 
enfants.  Veiller au roulement des jeux complémentaires durant la journée.  Le li 
eu où l’enfant est accueilli est un environnement fait de découvertes des 
matières, de méthodes artistiques, de sensations ; un lieu d’éveil de tous les sens. 

 

• L’enfant est une personne et il sera identifié par sa photo, un dessin de sa 
production et non par tout autre pictogramme animalier ou d’objet.  Penser la 
bientraitance. 
 

• Nous voulons que l’enfant puisse se développer physiquement en toute liberté, 
sans contrainte, sans peur, qu’il puisse explorer son corps, son environnement.   
 C’est ainsi que nous privilégions le pied nu pour les enfants.  Mais aussi, nous 
voulons qu’il se trouve dans un positionnement le plus sécurisant pour lui, qu’il 
se sente contenu par nos attitudes. 
 

• Ne jamais sanctionner un enfant en le laissant seul et exclu.  Les punitions sont 
inutiles, les conséquences naturelles sont suffisantes. 

 

• Nous voulons que l’enfant soit reconnu dans ses besoins, que ses rythmes de 
sommeil, d’alimentation et de propreté soient respectés.  L’enfant structure ses 
rythmes et l’adulte s’y adapte. 

 

• Nous vous demandons que le matériel mis à votre disposition soit respecté et 
utilisé conformément à sa finalité. 

 

• Nous voulons que l’eau soit toute la journée à disposition des enfants, qu’il 
puisse se servir quand il a soif et qu’il puisse boire pendant le repas. 

 

Afin de favoriser l’autonomie, l’application du self-service avec les plats à table 
sera privilégiée. 

 
Toute forme de nourriture ne fera l’enjeu ni d’une récompense, ni d’une 
punition. 
 
Nous ne forçons pas un enfant à manger, l’enfant mange à sa faim. 

 
 
 
 
 
 



 
 

 
« Les adultes sont des phares directionnels, c’est le visage et surtout le regard des 
adultes qui éclaire et les enfants tiennent compte de ce qu’il regarde » A-M Fontaine 
 

• L’adulte se situe au niveau de l’enfant et est dans l’interaction avec lui. 
 

• Le travail de terrain sera en lien avec les concepts théoriques définis tant lors des 
journées pédagogiques, que dans les PAC et projet pédagogique de lieu 
d’accueil. 

 
• Le quotidien n’étant pas prévisible, nous vous invitons à ouvrir la réflexion par 

chacun de vos questionnements en vue du bien-être de l’enfant. 
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